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Résumé

Dans cette étude, nous avons cherché à qualifier ce banc d’essais par une étude de linéarité
entre l’excitation (amplitude de l’accélération imposée) et la réponse de l’éprouvette (ampli-
tude de la déformation mesurée par une jauge). Pour cela, un dimensionnement préalable de
l’éprouvette en acier bas carbone a permis de définir la fréquence du premier mode propre
(mode le plus endommageant). Nous avons testé des éprouvettes traitées thermiquement et
des éprouvettes brutes (sans traitement). La fréquence des essais pour réaliser les essais de
linéarité est choisie à une amplification fixée sur la transmissibilité enregistrée entre chaque
essai. Une amplitude de l’accélération d’excitation sinusó’idale est ensuite imposée à cette
fréquence et est incrémentée par paliers montant jusqu’à 25g.
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∗Intervenant

sciencesconf.org:ave2016:122727


